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L'IMPARITIAL;
JOUR'AL LITTERAIRE' SCIENTIFIQUE. C 1lt4ERCIAL ET D'AGRICULTURE.

UTILE DULCI.

I. LAPRAIRIE, JEUDI 12 MARS, 1835. N° 16e

POESI E. aNaples l'obscer et péles métiér de l avait plusients rois essayé ses forces da
_- pcheur, parvint en deux jomau faite de la les combats simulés qui se donnaienti Naples

LA CONVA LESCENC: puissance, dont il fut précipité tout à coUp tous lks ans, en l'honneur dë Note-DaMe
par ceux mêmes qui l'y avaient elevé. Per du, Mont.Carmel : il. rassemble les lazzard

.nt i--D la Romance de 'ûSep. sonne n'ignore les principales circonstances qu'il avait conduits dans une de ces fÉtes
r'm - les confins de la vie de ia révolte dirigée par Masoielo, en 1 lr7, guerrières, et, profitant d'une querelle qui
ri en is pores d tmbe u époque où Naples était encore eous la domi. s'était élevée sur la place du Marché, entreaieu les portes tma nation esp::gnole; mais lu circonstances des jardiniers de Poazzol qui venaient y

e sue u reil nrd.e, IcceSsoares ne sont ni moins curieuses ni vendre leurs fruits et les percepteurs de a. n f.u tee rdeau igein inreressantes. BéS Argliais, grands taxe, il opère un soulevement. Cet bome,Jrai lu n de anItS -lceulorateuîr% de vieilles chtsnilies, ont pu qui n'a% ait reçu aucune espèce d'édocatiorr,z0 :'z, l y a peu de tem-, une notice <ur Ma. animé du seul désir de venger l'affront firt
Sra t p. o sont rapportées avec une scru. a sa femme, se fait remarquer alors pa I, u4 couve mon su. - pi.leuse exactitudeles moindfresparticularité, chaleur de son éloquence. if se tompare à

" je ni- raid que para: rr. e sa de. La plupart des Iiais contenus dans Molse conduisant le peuple hebreu; et, cé
Sme in,.nur dan le.: ette nuc- etaient connus, mais quelques qui n'est pas moins extraordinaire, la mutai-

ii donc bn de Ci . autres etaient enfois danules mémoires du tude, qui obéit i ses moindres volontés, 5e
Vaur prir avant le moi.n? len, dont la patience britannique pouvait borne à demander d'abord le titre original

CIuc', ur ln )i de deer. .cule f.re son profit. Nds lecteurs liront des gr'ces et des immunités accordées par

.insi j'exheii res doulcer; %ans doute avec plaisir quelques passages de ClarlerQuint. Le duc, qui, avec-plus de
quand la force de la jen.e cet< crt, dont on nous anneoce qu'un homme presence d'esprit, aurait facilement appaisé

de la o he lettres va donner une traduenf française. les troubles, eut l'air de lesa mépriser, et ré-
lout ce qui se rattache à l'histoire est re- pondit que le titre que les Napolitains récla.

Quand , reaii ... cherché mainten ,nt avec asidite : la conspi iatient, et dont on avait cessé depuis longs
,*m s a.,,, transport ration de Masaniello a d'ai utoutil '- ternt d'observer lese.uteo, était perd, et

:< -pIbii wi.wnee d'un Prmatn. . rq'o' filait cherché leieeat. 5fiéef
quand de ree ni à en 1. mm Thonas Aniello doût on fit par contraction refusant de croire à cette 'assertion, cin tla
.A prè » "ele de Mura IliIsttlkiii. naquit ien 162J, dans la petite faute de fabriquer de faux titres, eàpeèmàt
1 «n r-. rai bêtt-e note.% ille d'Anafi, qui lait partie du royaume de qu'il ne les reconnaîtrait pas; mais lm umis

m ami .seue pr'ence apts. Il se nia!.a à l.ji!e de dix-neuf ans. Genutino, homme instruit qui était deveau
ep:no:r oe de bieu. Sa femm ,c'o a p-. lit L.éona, et qui ven. le conseil de Masanieo. lui fit remargner

Comi etn a ui chie, était d'lune beauté que l'écriture était trop firaicle jFour des
omnbien j sime ceue werdure rema r::a ele. I e ,auv: m en:ge gagnait à titres si anciens, que les lettres n'étaient pai

l. lt pu, reeital de crute ae, peine i r - î:b' e. Le duc d'Arcos, eni or, et que le parchemin était neud Ce
.e npee-.mee die la nature- ii co t a.rs i Na-tas pour le roi tlitalors que leslazaroni prireniune attitude

.ansais ne me an-t ben r>ip i.: v, c-.it un homie de plaisirs, d'un hostide. Les femmes du peuple joeusrent un
e. o1esx t'unu ru&e i ;:îitert i ki4le et dissimu te. Oubliant, u'granti rôle dans ces evnemens6 Ma.an".lld
le .et- pIi -non-n t- vu.mti irt ae rappelerqJ p Charles-Quint, pendant quatrejours, fit.réellem-et maiti
_ je nie p:otirn t _age i1 la miénoiret: t-.uît clar- a.x Napuoitain !, de Naples. Ses ordres, quels quils fuse@M,

A C k'ieîtr tit j, ×. 1r . at .icorde des piiv.l::% précieux, etaient exécutés à l'instant mue par le
l- re - res edui de puiuvoir -e refuser au lazzatoni. On peut dire que la dcwhsd. de

.t-ot nouvel impùz ctabli arbi- soa pavs état poumise à tan Meou.erent deLe Iaruic bttre ,-on corn: r i. ut, le 1):,c lioa Fit r-evoir sumr tous sa main. Ses harangues, rupportées das la
te n. me s.ec.tn de ncs Poue' . 11,% frais qu'ou apportait aunarchi une notice à laq.belle nous emprunnens ce dé-Q: p: seîn -zoîer moCî t"',0> - devait pîrouî,iir2 par an Cinquante tails, sont très renI2rqusbles, et dean, le

ttttes a mU! g e ounce ou sottame mr.ns. La ttm indigente premiers momensde la pusaa.e semit
na ee "matîira. 1-j tJtinse die Masaniello aynt usurpée, on ne peut nier que i conduiseje en que la cheurié i rauder ie. droist, tut condamnée n'ait lusieurs fois digne d'éloge. il et.to moi doue -e me.ntier' auiquels Ie p>avdrnement'alors n de Moderation. sans ambien,

ta l I u n lum' avait ced la f rîie Je gabelles, à une'sans désir-, unqineent oceupé degaud
auence de ceut dlicatn, samme énormejdasein de ire- solir les impti, et mani.

M E L A N G E S. bors Je toute proporti a> avec le délitet que fetetnt to!jou un proibad eesaet le1 0aaniello ptc acqu:ter qu'ena vendant roi d'Espagne, se des
ses meuib:e. Oaa conduiit sa temme en pri-. torts des agns la glei9t. tend

mLssc.io. -ma:siit.q îa I64. s on, les femmet du marché. armées de poi. coup cette raiso, qui paruiatt fit
Les annales d'sacun peuple n'oulent un guards,.l l délhyrèrent. Ma.a-aiiello conçut s'évanouit. Il perd la tête. Se àhm"eud

p-rsonnaage assn.i extraordindaire 9-:e MNasae outre les minalttiers une rancuAne doqt les pas continte, müss, immantemeat 8"
idello. Les hitoieans espagnols allenan,ds l ts ne urlerent puas s e faire sentir, S4 avoir- dig ks cbuu le pl.4 ré-% g
et fruaçais (parmi ces derniers il fait çiter 1pbysononie iCia-t douce; il était d'unelliYaait à milleietra
surtotut Mlle. de Lusan, maur des /e, i-du petite taille .dte démence fut a Ja
ri?@ns de-I/loplcs) ont dit par qMuehuite_4i Mis dans un fj ble corps s'alufneuumer,vètude caangiqehb
'étrmens bizarres un lictume, qui exe.îc grand -our g . • foc4-de prendre. por se ms aml



t 1du duc, cI~in:d'eûxar A, dont le'pluSe'inny avait 11ô, Igs P
tres de Nôples A coté ddue huna x 1 ( s foeesml(49 o#t
étant, à cheV dJ,ý $tsiidun imnaense. cor-: r r5îmîntesS1e4O u rcoIp t

atuvd me ordnairew t e ngleterre, un cente.nairesAr
tège. On conçoit tout le m1 3ue put9faire 100 indivltûa cminencem 4ent de. e ial]
un hoM e auX volonté (duquel 'ut nôsait il y avait RàLimerickaetl Irlande, 41 nded47 0

résister. Dan$ ses accès de qlie, il se croyait 95 jusqu4 104, Sur unÇ o ation e

toûþurs entpré e d'asasss etr srtint 4e e f0 12 2 e

dpëeil parcour tcn me un furi ex n lore, la famile de ean ovin a fourni (

id-Nap.es; oùil'cegsa lçleplus remarquable de on te

per onnes, Le peuPl,, indigné des excès .êie-à vécu' 172 as, sa.femme deIls enfants ç

auxquelasse portah#aspniello conçut pour mariés depuis 142,. et le plusuendeeu

i autangde haine 4sil avait eu d'abord enavit 115. einocultin de
dja n. On le pousiviusque ala dçt ole avait rolo ea

lide des Carmes i il s'était r6tugr, et ha ieetle noiieosevatios de 1nlala i
ceux n~meshumaine, etes nouvelles obsEraîSde5îvla(

1 fut tuéAc6ups de fusil par euynmesdonde le ithme résultat pou- la vacciné.

qWt avaent établi son pouvoir. Il .L y...it..24..
ans.Le puple,,tUJOurs extréjnè, traîna

n or d e rues, et plus tard honora E D UCA TI0N
ffo c6 o r d a s es

e it un de seshistoriens, que

p4saniello .n'at paru que 'pour manifhesatber(SUITE iat.N)

ie, sa supreme intelligence, et que Lslà au copraire l'nstituteur hbl a -
geç.es rands évènemens. En moins, mer les. eux.sur Jes puerilités pdrdoIinables à la t

cet homie ' l pecheur, rigueur, sa yoix 'est ecoutee tjîiand elle adresse un,

aUss1uet grand royaume, trin le grandreproche½ la douceur ordidlaire fait*plus vly'ement*

suet nga d yue, temnega sentir la m.érité méritée ; les encour~agemenIS ac-
91Brae I'ëbçlition dsimpots arbitraires;-"trl.r.éiémrte 

e nortêii.îc.

e l' ition des le sabtars cordés u,r;.bier, donneùt au blîme ou a la

puiy, imm i i timet ,. pð le trait6 confirm simble ,ti1trobtion un carattère d(e puissance qui',

J pb'ri d viehtfou npress nne d'avantage les enfans; et la récom-

res, dit 'rSY htl tiVIleschuses pense quils trouvent dans l'accomplissement de

M ont fait Irre la r aison à Maanieuo., le trsd&oirs porte 'des fruit jusqu'a t sein les ié

1 u itrrelt aet à Maáani au 6ationi ; il est à remarqu que .éla f attentif

pssage s bft a'une vie cIe .e a c t' a u docile et ravailleur, est bon amarade. .,Celui-lad

assgesuitde vecleaxagttoslee oifl, ire, lbon bito.eti- En généra[

euX mouvemen trimultueux de5son nouve lt douceur et la bonté ewvers les ehfim leur do:

état; maisle lus rand tiombre.airni que ne>t e l'ass'rance; ils ie sont prete n par i

c fut l'effet un reiivage quýil prit dtans crainte;:ils forin'age Vlus•c nrp tde leurs

e tete quon lhi donna suir le plateau du ,aculuts, et il en résuite des uatgds immenses

i cqu'il en soit, jpour ler strutio
git net plus n soi#t, du p L'enfanceast .naturellement impessionalle etC

eftecelle d ympatique,. mais elle est cliingeantet difficilea i

'Iheur AanL 'ixer il faut"se'rvir adroitemeiL de ses qutlilé

namturelleå pur éibatre des <léfâuts. qUelle;ttient.
Li de -'igtyi .Cédrý'if est, prudentd

rS• inaMAaftenledre q u enuî gagn'e"I'énfant

dlleepremieMoidéu dii- þft les abréger, ou
pier m del'année es párta er les eIaes par quelques ,mones de

:oma!itisluiavaient donné Minerve pour ,récë on s çngotsetfresy.n
*~Owsu~ LU. UVIIL LYA~8~'~ "'e' rcréattiàn. Ls,1~n coutes et fortes. vaient

ivinité tutélire,'quoiîq'il i t sonnom dU mieux. que les leçons lognus et prohxes ; 'c

lieu Mars., Aux kalendes deMars, on aIl- qui .i'ëst pas uica compris , alabord, restd

t du feu nouveau sàr.,l'aut* de Vesta; pourtmit cmie. un germe dans l'esprit pour

umn ôtait les Vieillesbranches de. laurier et se développer plus tard; C'est aisit qon

l sn tieilles vcoureon es bant de l . aore du rdi doit se g aider de gronder un élève parce qu'i
vde a es il n'a pas saisi t le sens d'une leçon, ou parc

esacrifices, u des maisons dne ,qu'il la sait ma);: ce serait s'exposer il le.punir dé 1

,etdeahaches des onsuls pour en mettre de notre propre tort, soit que nious enssions mal pré.

Ïou.velleo et Ilon célébrdit mdtronales et la paré le sujet de la le'çon,-4ociit que nous eussions

$etetds boucliers sacrés, 'Ce miois. étátt sytM. .nlig6 de le.presenter dl'unie'façuns pr ex-

balisé. par un, homme vetu d'une peau de citer l'inltrét de la classe.

joduv,:-;allusion aà la nourrico de Rêmus et Ipteresser les enfans, est un, moyeni le dévelop),

oue R us. Ausone place.auprès de lui per leur intelligènce,,et de leur faire faire chaque
bouc ptuls.An e piceap tjour un pas de plut, tout en ranintant leur zèle et

nune q g- leur ardbur. '1-faut encore exercer leur jugeient
*duailey, uniVase plein de lait, qui, ave&l'herbe et leur méoire 'uit par l'autre mais de prèfé-

yaDtea oncant le etourdu printems• rance leur jugement. La mémoire est cs'prit des

Les" modernes l'ont - représenté --dans une s

eiance fiere, coiffe d'un casque, vetu L'instruction est, sans contredit, le but le r

hii de couleur tannée, image de la stituteu; rcpendait'il ne doit' jamais l trepandre
, 4eeýncore privde de sa paruré. Le bélier q ue sanctioniiêe par' la mora le. L'in'utrtuction. fait

des savans, éducatio morale seule. fait des citoy,
i donné poursigne, parce que, dit-on, ens C'eit un devoir d'inspirer de bonne.heure

ort par devant et faible par aux enfas Paiur du'travail, le goM de la tent

~ 1.y~xiboe dut soleil,,dotit la :chaleur, pérance, l'écogomie~ le~ respe'ct flhal; la soumjissi:

$&I~1 ci'a*rd, cCIOit t pogressiveme9L.t on aux lois; ce sont la-les yettus sdciales qui a

_,La .,g Ja~e qienttixè lc7' n~uédoucissett les rapports des hommeis entr'eux. -Ul
~i&pre~are erure etotr un be i Jatr résulte d'ailleurs dc cet enignement ïoral un

a~i~sç e'.le eaile qu9 ufAnt dan our avntgeprtcieux qui. dis pence d'avoir a1 iufliger
s senhe e fot an ceme puanitions corporelles, ihuilianutes. L'insti-

~*.~i~ç~fl ~ wJs'5r . uteur ne doit 'jarna'is perdre de vue que I'enfanî

pa ë fa ddepa,

sera homme u jour, et q ut craidre
ecoutumer rougir;' le bonnet' d'ne, 1agenomile-

: mb 1îAIR E S E T 1 JD E LAo i ' a îen l de, ru le'd isp arait de' nos't cole s,- p uisque

rp,ilavait aklo, sle;àarcn oneta nrque' viencNet dêtru sagenent
Len n et aû-delà Es effacés de ns codes, Les recompences accordéees

dn l derni6sièl; o vità Sain aux stdieux e ti t sages-oÎntde d'es -puitions

lledy'alice'ommunr 13 l .pour touis ceux qui ne les on' pas.mruéitefs. li

1N ECD0 T E

INCOINVENIENT DE LIGNORANCE
DES I'SSIO0N5 .

ET

AVANTAGES DE LA CONNAISSANCE'DES
ASSIONS.

Queýlqtes.personnes dont fjestime le:ju'gement et les

umieres, oi)t daigné me faire part de leurs diverses ré'

lexiois suf les d lassemens,&C.'Au'lieu:de mètre borni,

à remfermer ma reconnaissance dans ,des leCtrelpar
ticulieres, je ni empresie de'la repandre>ci, et deis8
rendre publique.. Elles voudront, bien ;me Pardonner,
si je ne marque pas une docilitt& entière et sans restric.

ion à leurs avis. Chacun a tes yeux ; en conséquence,

eur façon de voir n"est point tout-à-fait, conforme à)la
Mienne; par exemple, i ne m'est pas-jossible'de pen,

ser, avec mes j'udice.èux observateurs, uIL faut re.
tenir la jeunesse dans unie ignorancgeabsolue des pae
îions et'de leurs trop funestes efet.- Jniagineý
au contraiie qu'on* doit s'attacher, à "ajIiémunir.

le bonne heure contre les périls inévitables qui 1atten.
dent. Le célèbre .1. J Ro*s U,- avec equel je
i entretenais sbuvent euT cettematière st-intereseante,

l'éducati'on, Nocyait,.sefltait;Lfr mêmeê.que oi la ine-

cessité indispensabje defic.er Jprenies regards de
cette jeunesse sur le tableêai'du reste de savie, de-la
faiiiliariser avec la raison, avecses'deviîPs, ses obliga-
tions, en un mot:la- vérité. .tons-nous-de parler le
language de I homme,a...à ur etre qu sera.un homme.
Gardons-nous d'imiter ces i émb.es' bonnes -ces stupi-
des-gouverr.ants qni mitterï deIcontes de Fées dans
les mains i enenfant,.qui jettent dans un cerveau nais-
sant et ouvert avec idite aux movnldres: npreskons1

des images f ivolea,. ahurdes, dont souvent-. les tra-
ces ineffaçables conduisent un d aut d jugemet
dygqel l arrive quelque fois q'on ne rev ent jamai.--
Lcesuss1Iions sorts l'alimbent d àc& , er-aii.est
le poison mortel ;* l'amour est sa ns '7doùt e le' feu sacré',

le feu conservate.ur pour la nature htùmairneŽ: mais Li
sons voir avec force, dédntrong, .jusqu'à l.êvidence,
que ce feu, s'il n'est dirigé par la sagesse, par les pa-
rens,. les lois, la*religionf, avient uiV etiibrasrx+ent des-
tructeur, produit tuus les égarments, tous les crimes
tous les maux.

yoiÀ quelles étaient mies conversations avec- cegrand
homme, raremeut, du sein .du paradoxei n'a point fiit
jaillir des vértés immortelles, génie rofond dont on a
exagere les éloges ais que lscrtiques et qu'on a ja-

niais su connaitrt:et appiécier. Comnime j'ai eu dé tout
teins une avertion décid epour :lIesprit- de discussion,
esprit qui,presque toujours, dégenere..en-bavardage et ce
que les Anglais appelle No- ES,jne bornefi donc
a répondre a> toutes ces observations si profundes, si biei9
'.raisonnees, par des faitsy' 'ce seront la mes eternels
" argumentse Voyez et jüger,' eonséquenèe; j ini
te mes censeurs a lire les deu Anecdotesjsuivantes e

l'attends de leur complaisance.
[OU& LES DOSNERO.,s AU P HNOCHAi NIERO]

AGRICUL TURE.

-RECEPTES;

1 faut a tout cheval un bon palefrenier, commei
toute ferme un lon cultivateur.

.Choisis un fermier avec tout le soin que tu mettrais a
choiir un associé.-

Celui qui ruine son'fermier ruine sa terre.
Deux cle& sous la porte ùinetteiit.un ferme à l'en

vers.Celui q- nghge sesbiens perd au moms le tiers de

son revenu, et s'il vend; la moitié- de son-capital.-
Aies-tu tes enfans ?...soigne tes domaines,-

Je ne te dis pas cultivè-les.;.mais veilleà -ce qulS
so'ent bien cultivés.

Quand.' tuaîlfermeimpOse;''ëètte conditiân ;
tiers des terre enlabour sera mis .n praiîres."' -

*Prendre un fern-ier gén rat, qui sousgouegnsuiteOd
fait coloner, cest donner deux chr;es,.deuxtseU

Mbitute ü r donne lui.même pr- 'xusl ; idu,

viter les lieux fréquentés d'ordinaire pur es ge

isifs. 'Sa réputation est la seule garaouie es fa
iilles; e n'est qu'en conservant leur estiie, qu'
n méritant la vénération des gens vénéréb, qu k

'altérera jamais l'autorité ncessaires a sapirole,
tqul trerapgdifficile- le rtspect doiît il.

oit toujours tre l'oijé(t de la pair de ses élèves.

Les înîinnuteurs sont des fonctionnaires, exçr

int la inportante 'magistratur, car ils vie-

ent apr8s le prett et souvenf le remplacent.



ies- åsona ne et lui mettee un essam de freios au ourri iaux de plusieur espèce : leVn ne saicett oc

Vrière s pal vautre te de rargen brebon deil acontiar órdu onvernerent de S. A. das

La bonne mnag re est un tresor. Celuty.:i.quidsoigio Sà ne4saibté -à; oîaèW i
oUt prospere aow la main d'une- feume active et gngraisse ton b.adl avanît Cdteamlraist. LouiQué

AU) fnqne9t1of 
.-' .-*, 

avan

Sogne se 
ovei~sdfu.. -. ChiitéaS Sit.. lU, Que4~ 3 MarN3W

'Ne va s foiras et aaxmarcilés que pou. tes afFareî.S 'eetcultive Pour Surmotionl.deiM. r é I MiofdC.

41, y aura toujours rassez de fainéans,d'iVrognes et-de que toutvive et ve bien.u à é ih mdesaé e pet érd édnse en

~gumands sanstol.,--- w Je-al-pasd'agentl pouravir d éai-ahiede I 4épr ~ pétons..-dee.M tde18e %~d

guand s ns e che toi, rn1 fais en é te veausagn se rr s r dargent lesque!les ont éte fre d re

pense toni argent e fouvrage va niai la maiso.- iteront plus dar"isni am, qu eda xmat ao et du e g n imbre

C'est pis que de brailersa eandelle par les deux bouts. aur po reen conomeunmdssfie e, de darset du> Le gouveanaaeneae

Le;prenier épargné. est le premier gagoé. On n'est eb-ett.serat mt essne d £ee0 menge

pas toujours sur de gagner, mais on tient ce q4 on epar- et laborieux.- tt omtre. aes dé re ' a U

ln'y aIont Spèrecettes ýe es;goordo»nee, ce,-uiJ é rire t Ui Na ï,Ure frleL

Ne.aisse rien perdre de ce qui est utile à r'onme, es ivrogne et les fainéans.

gux bestiaux où à la terre. 
r_-à_ Le M toeb ck rejggtle r

Une pjignée de paille donne deux poignées de fu-

1mir,-qui donneront une pognée de grain.. PtRLE51ENT PROVEN CL e e r d h rs se as

Mets chaque chose à sa place: aie óin:de tes tia- chLe au.por dece bre qéosel lanede de

4trumens ; le soleil et la pluie g:;tent tputi puis il faut du -- ,000 3lc pour coi on t q

du fer, du travail et de I argent. 
ExééjYane rpour contingels, o an c Jf l i ue-s.sg

.klabitue-&es enfans à tout serrer, -tout ramasser. B A S C N A D Aan ta qe-eencerefupar, S r

Soigne aussi tes récoltes. On perd souvent plus, dansPes-I d'avarier la somme deanudée. - -m c

-n jour par négligence, qu on ne'gague dans une se-
snaine par travail. CHAMBRE D'ASSEMBLEE.

Fait mettre en écrit par tes enfans le produit de tes Mardi; s Mars, 18

*écoltes, tes achats, tes ventes et tes-dépen es. .I.. '1

Laboure bien, népuise pas ta terre, tu sera hn cuni L Ia soumision pour lesimpressions; :-un état de1in L1- 1--s

demnité payé aux membres la derniere sessiondes comp-
Soigne taterre,comne atege; e i donne tes contingens de la chambre, le rapportdu bîbliotécaireï

parode. charge.t le rapport du greffier sur ses assistans sont pr sentés
partr pu eargeet renvoyés au, comn peranena les comptes con-

.Cehoi qui eputse s&terre épuise.sa bourse. - t y aperu_

Ne labourepoint les terres. fortes quand elles sont rUngens. U S i M R 8

.ie nies r , quad elle. M Valfeison introduit un bill pour abroger l'acte 10

mflnye mpas de reon labour sans upe s onne charrue.et e e. Geo IV, pour le soulagement de ceaaines con-
.I n' apa d þn abur an sebnn carue e gégtins eiiue tpour îûîre d-au tres dis posion surÈIE ECTk

u large soc gq coupe les ra erges e t eud r
,i .8 -1.7 lnv ..

T-che déviterfs mnauviss h1rbées; ees sn de la .lie résente le rapport des commsaires du4 P nzs, 17 aner :-M. y n

famille des maas cultivateurs. .. canal de Lacrine. des Etats-Unis, n'a pas quitté Pans il a re éii o

Veur-tu d:grain~ ?faits des -prés.. M 'Y. Gugy introduit un bill relatif aux demandes con-" de ses passe po spes-

Les prése t àJa terre- ce .. que la nnurituîre est- a tr- le gouverne: uenndreses p.ed u rts sang dépaf; q.amiab eepd d v

homme. -Si elle est pas e,iis.la furUten S elle e - r. Bedard--un bill relatif aux cabarCdérs - Pectité dl arrangement à lamiable depend du voc

asse, ils la reposent siles.PaUVaises herbes la tuenL îecture lhndi. des.d.putés. le ministère dunnera sadI.miksion.sile

's -a-nttovent.* - Le meme- pun bill pour autorisele enare e n Pro'et de loi n'estpas adopté-.,

n*y a point de terres..o 'ort ne psse faire un pré tréal a coinmuei ses droits seigeurux dans laseigneurie Les lettresde Constantinople du3dcembr.e,anno

di te esx1èce~esu d.~ dne autre. - - de M ottréal-..2e lecture le 1-3.tet

sfournissent détail le bétai fournit-le f.. Le mme-un bill pour.ommer des commissaires cent qu'une armée russe-ét tree sur

rier;- le fumier donne le grain.. 1- --1>e me. ý;I
ir -de-fburdonn lean -sba anschargés d'exarneriic les tomptés publies dela provmce:- perse, dans le bùt de faire.payr;unelda

- P O i nt d e ,- f o u ra e s a n s p rè s p ai n - d e -b ta i s a n s 2d 
eet u r e a n d r.R u ssi

- -.-. -2e lectr Ql~---Russie.

foupaggpintde n~ a s nue Le bili des maitre, serviteurs -t apprentis estiu ne Des letres de Madrid du 7anier nd

L s lefourrage, le bétail et le umier amèn~ent le.: De letres dct renvoyé a un coý,'. ýM iL:.a

n nm r a e e a é a 

frnc
réépit P4ä- Su Mtinde Sir.î;Per al habre adopte twel

Celui q~ia î i'd e ses terres'lalourab es ip~ u-mto d - ~.- -

Celu cltiqate r. I est e ore aleadresse deandant ci dé totses péitionadrees attend avec impaene des

n u r et e eon, -en a o Excelence depuis la dernine session pour ,éta- rélativement à la négciatiop entrç te pwssance .t

i jerfaigutant d'eg are oon .foja blisseinent de eo.is l de cmäaTres des petteseauses les F.tts-Unis, onne peut-encore prévoir-counmentelle
Si f.s.o tant ders, tops plcere mo .c de toutes créspondances relatives a cet -

abellsae tPorfipe b.us codiln e liste dles comissaires pomms. se termner,. mais les nug s
a .U ale .. bu det de se passer s la chambre desrep

e i qui 'a pas de foin dehors 'a pas ases de foin Exc-S.dans-u -de t-.mram n ad seq te eW ntana

, e1 e ranît Sou. Ec. ce rndetr S~~. M. là reiqu tee e a injgtnfe at.îaore.- C.etleç,;sembç, a
Sème chaque année-des prairies, ch-aqie annee tu en - t sur état de pté esrésli

- Un Dolier dé defrichement en Vaut trois. ad.p déds p rvzticde e ue Oatér

P ârete prs raficel, ou Lrn~-6~5 e lâre Sur mtion de V N. o r lé que Frtu ----- ruilm.~ml
t .rtes prues areificiels eou trens de plte ai tr a o . oebcik.es péú ons Va irs et aux sant ponr amener une rupture niñime lo les se-

tuee auras ouz cents defnnssd ré a i nmunes sur l'état de la prov aee, en pnant ce monsieur rnt connues a P

tue eFde ls faire p êenter et appuyer. JLparatqueiesabitans des.tats fu

du sèmetqiaice rs- ue tue u pise.s es pre Sur modon de Mir. Child, le comté des lois expirantes -
du U - a reuequletutps itructio'n de s'enquérii net pas expint de vain - plaisr.dxalter leur puisse

ev'~e ref de l terreque as, mas.dco&sir d les divers actes r-e atifsaur-doua- veulent en se.mesurant avec- es"Françai oer .e
.du c s ider et am en cer es H dt-av c*

apsenraison de la terre que tu as, mais d els'itrer erocsot ot i

-* - ~~nes interieure-4. leur foices sont plus redoutables. uçlle 'un

fumier que tnf - Sur motion de Mr. Tessierl.comité du cholrarecoît tj- peuple. Telle est l'opinio qu d e

Celui quati sa mfle sa na ir_ travaille mal, se ruine, et istr n de se g gir de tat-ace de lho pqal de t n ereS

-aettra laclLfiet là, t pO4*d- iaie td fie ; oz lsmoYeis ii.p evénr -leslu+nion- et.prineipaleft dans-le nord,.. Si lai, .uere -

Si ta teîeet rie e uie, a e fumeras qluea-r i ide t'e mrouffaisr dealetenir re onlieu: nous Les 'attend s à a a preuve,

Ta mlaanteat de otil. M. le Secrétaire Cra:g remet le mes.age suivent-De jurnuxdientqu -1frêgate tr'- -. - o-.

plantes jamais pil-etes oinoneux a A es ournauxl d hisentrqier l irgaegs drgo
e um.crr ,puqois--is eudnýest partie pour aller -chercher. L iii3Éa,çl±

ans deosn-.c see--s.e Gouverneur en Chef. -dans e discours par eque
plusi-eurs--*Le blés<. de l<puildaffiiires.des EtatsiJJuis , Paris.. Si. cet_ý.pve e> e

pluiersbIs e wt- 1- i' ,st. tiii!1 sin eoeiLhaid-mp.pomt
L é e ar les re- cultares es mau- il aroaevert la présr pttetseer-sur-aunalrdmt

- .vaLesheresprene~ l 4ss~set ur'a~qu de ptit ~onsdéatiiide a hamboe '1 -s-mbi lexp-riene v-i, on peut compter suru -rdinpte dcliiw-de

vaiseshrbs prene.tle tes et tu a que pourvoir aureboursnt d'e somme égale à g

lpr-L000 sterling laqueleo u'1issance aux. instructions
-esCbeaux- l -. pft les beles.r ctes, uvernlment de S. M. a éI (mise de la cai inili h.eiste, dpuis quelqe t ms uneîtinè s

ahf e past nt l a rcete t us ne lnequi e a tar et appliquee aux services à bs linë t cessair le se ice des ostes dont ut lu

da fois lïerre eist eèe quite d -à lopération de l'admitrat u erdinaure de la justice r

4ura ans ~ disete,, t .. ~i e9r'sseaânî_sai et -opérations indi-speiisabîls . du gùuçernem ti eurslttres et journaux. 1flL été ~aIs ~u41Lr
e ubnnsencn.d - transmt aintenant un compte dtaill desdbo rivis quinze sluta q de cutum ies

-l labonane .amais ~ ~pn pain; Lu gterais deu± bon- de ravance faite par la-caisse militae.. 0où rerrquera enfin sesont-trou'és perdù cdaiist
que ceUe avance à t app lq e 'igpider.la balance n - eer

ne' choses sans prfit. - nédlied e inrestank4aye su-fsingndelate mn le tantune des parilieetno n ser13 dx

aeit , - ~ S la cure, sans faiaudanes s u e é a s- 1 ocL9b e 1 3 d s<é e esdu. gouvernem ent ci nil

coe, trieo Eer s ilao cha m esy tè e è a i. et de Ãad instr ati ~n de la ju aiice, des;iuelles d penses~ dém ontrer, mas iln'eu est udI besoi es e pp loyesafé

pex trois fozis - aj uumets tere Waud,àL Ia~ une. pauie. seulemet a etè p y'éé ave~ ls Postes et les uVgocians en généal oniev-ïii,é

peux ausni ca ur- L u a dpo "e s a touL fait- ne ns SP p riéslt~ et plac s. par.l l 'a -la dip b on Ç irbpotaiu e du sue;-u o ap

ceTu toercteou. c.eftes; et tô n erne de l onIùlepu 'fitaO.el 1tfn d ans de pl suJpCI on détaeCime fpr

;se4d garnira pas. On nle a t p~as autremenit das tout lcournepul p ~ uuIe~1~~kdn ePu og~eal.
-at1nrrd 
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tlit¢ 5nepe e 4t'L Cout UU NC pJ o S'est occupée pendant A V E R T153'E M E N 2S.

tamnquer aesan:branler tan. l''diace. Nous espérons p er ui ,NT 1 ertr de1 us aruo VIageA TT Ni.éd~ tîmî~raunpe le 010 dMMls S~él,~r~v uuieuttr&e CLouis Miiréouv, euc ' un TT£NTION!!
que etA ifairune MM oup de fuil, lors des deriêrs Elections, Ungad OUJf prions Messieurs nos ABONNE Se qi

em o equ' 'r qu nome d d o-tend, tant aelarg qu a - n'ont pas encore paye le premier trnnestre deIeur
poioüre u<Isrnbien iI Wf6l -- d 4zýii'oàt-' (1nén'ode a Wl èua

-Zfr ie d u d'altermnecaniçenipaso'er quel d charge des ,accusé, enfin cette Cause, g9u occupat souscriptiodà MMPARTAL de vouloir nous.e fg
nusu uasaa q , thenuor públkque à un hidt'id gré et dont lesidébats arvepir avec Já montant du, second-commencé le.2

.qukldurestpea jour au bueaue ' ' avaiernt commenC0i le 4 Mar s'est tei-inée'aiedFder- FEVRIER déînie' ' Noi 6rderns deMo

A prnpd 4q ppstes, e:upo peruo yucra ai pyîquitténdênt aedusés O» o té miUrde pourront'areleur payement dans -les .mainsde M
Pl"a ré 'v0!JA;re rrouvéep clamp en lib'rt6.' Voici le nom des jurés qufuntsiég& 3EN.JA MIN STARNES, Ecuyer Marchant, p

qui~mo stitu ag eap . . .dä'cëitt''fflle.,d*i Merell,-Neuf,. vis-à.-0is elaà aio neuve
'd'O0 epsburgh., Le paúyrd diable qui l'avait, oi esanmo3  n.'d- MRlAco

s 1'à y 0nodi irt e cii d Ri,u a commencépare H. Paynient dit Larivière. Don. M'MartiM. Lrairoe 12-asr8-
in asouc lt u nenerdtèn sa connfenan+ A iS Pouton, ,e Srrd itLapraBranc12hars,ar83d.

;burnRiset,"il fcalovreits ; On les aus J.e. Chaton, P ick Druimgoold. • VENDRE des conditions tr s avantageuse et
vrit ettres d'affares,lett-s d'amis,iires d'amiour qui ne Alexis s efer, John Daly, , a des termes de paiement faciles pour l'acquér

a foiedt lmpitoyablemienlt ivr6es'üux flam- Donald Fraser,' NE John Drew. N TERRE tue le l Paroiss de t id
'~d~I~1d gà1è~n: d1lér quirci'ermaint'd bah . .une lieu de distance (de lFEglisse, bieiiJboi"é nPn

~lJlet o bque mgi mnt eité qdi refermaient devb Ma FINLAY ci-devgnt Marchant de Montréal es Epinette et autres bois, de trois arpents dé front su
tdh'uyen vi dócédé dernierment h Madere.-- C'est avec plaisir que vgt einq de profondeur, sa deventure sur le grand chi.

u ben nombre,,utais pas daget~ po&r le gentilhomme.qtfi. nous publions l'exacte liste suivante. des legs de ce. mn qui conduit a la Paroisse Ste. Martie et aux Eats:

es arsit tiouvéeeuf' le grand eieni et qui vuait deve- monsieur auxiinstitutions. publiques et charitables de Uis Cette roprié offr es grànds avant g pon

j*'i rhe tout d'uin coup. Deux cent louis étaient promis Québec et Mvf ontréal. L'împartialit con' iÇa fait preu- trouvern n brs u tiad.
aclui 4u eait retrouver la malle pe due, Notre iomn- ve dans son choix, crmontre son carac re indépendant our us grds prtic r e

ed'éiiirà'glibiàiit t 1 vus ýtedue -qi ot oui plus grandes particuliaritesels

. lèrsgcil donc porter la valise qu6 sa conduite. La somme de 92,00 louis ainsi payement on pourrait s'aderesserà cette Imprnene op
i'administration. Il y avait laissé les lettres de change légue, ne forme qu'une pardie des dn provennt a ropritaire Soussign.,

qu'il n'aurait pu escompteret il croyait avoir fait preuve de cette aisance que lui avaient procuré une profession HYACINTHE GUEIRIN.

d g4ngrosité. L'a oUice, qui est toujours rude dans es ilaborieuse- et remplie d'obstpeles. R. H. GAIRDNER,
eécuyer, avocat, de cette, cite à ce que nous apprenons,1 D .- b-

les igeaa eest l'exécuteur testamentâire de M. Fiday.
des lettes etd, billets de.banque. Le pauvre homme. Lîos AUX INsT[TUTJy 1ULIQUEs ET CHARITABLRs ATTENTION !
nta savait pus tenir de domptes et la police, prennant a- . an u'WnL or FwAy,.EcUYEa.
1antuge de son ignorance, trouva qu'il était coupable, au I-ital-général de M ontréa,........... 000 ONSIErUR N. D. J. JAUM ENNE, ayantrési.

on d outmaIplacée et sur cela lui.procura un Ase, gné la place d1Instituteur qui lui avait été conp
ireettsurtaxipasteurs de . por fere par Messieurs les Syndics du premier Arrondisse,

Igement das dprisçn, re'ettant a un autre tems e aire la distribution parmi les pauvres de leurs ment d'Ecole du district de Laprai-se.a Phonneur di

payemenit des deux cents louis qu'il avait mérités en re- Congrégations respectives :-former les pres de familles qu'il donnera chez lui, ou
rouidt a ALL.Léglise. Paroissiale catholique de Québec....,,ý.. 1.00 dans le Village, des leçons de Grammaire et d'ýOrtho-.

Saint-Roch do. do........................ 100 graphe Frnçaise aux jeupes gens 'qui- désireraientse

Saint-Patrick, do............................ 100 perfectionner dans ]etude de cette langue. I pourra
Nous fprou ons la plus vive satisfaction en addres- Eglise Episcopale (Québec),......... ; .............. 100 egalement enseigner la G ographie et I'Aritlumetiqu

*ant nos sinc rg :cmercimens aux porsonnes charitables Saint-André, (Presbitîriens),............,100 n>ux personnes qui le desireront'
4 isr l'appel que nous avions fait h leur générosité, Saint-Jean, do.. ....... 50 Le prix de ses leçons sera modere et-propor
dans notre dernier numéro, se sont empres3écs de ve- Wesleyan,..... ................... . 5 tion e nombre de jeunesgenscqui se réuniront.
air4u Seurs de la rocaleureuse famille L. . INous ne A la Corporation de Québéc, poùr i'a ýlradon Lapraire, Il decembre."
pou,on1S nonS eppche -do remercerparticullererèment; de la Basse-Ville,...................... 1000
'intdreusatitjeuncbomme, qui,non content d'avoir faitn .]Eibliothéque de Québec,...... ............ 200 A REPA RER ET A NETTOYER -
casenfami un don considérable engdrent, leur a apporté

1U~mbw des provonsi1s a cralte.de blesser sa mo- £2800 PIANOFORTE - 2' RORLOGE S
ostie est li seule consldération,qui nous lait resister , GAZETTE De QUEBEC. ES PERSONNES cui ontdes PIANO-FORTE

,ýtiovlo de epom~ - L reparer et, a accorder, ainsi que des -HOR-
Le chef de la fliille qùe nobs avotta recorhmandée h-.''Arpertaacodas qeesH R

ja eharitublq, vient d'obtenir une place à IhopitalU LOGES ou PENDULES a nettoy'er ou aaTanger,
de Monthal,*'nl sa ,fcmme et ces enfans, prives du BUREAU DU SERT R peuvent sadresser au BUREAU de '1IPARTIAL, ou

uitdeon trval, erontdans la plus ar misre si 'ubec,4e Mars, 1835. on lur indiquera une peissr.je habile dans les deur

les Pro, cItaen-viennent à leur secours, une Il-a pin à Son ExCELLENCE LE GOUVERN.UR EN s
oesp % no s ht ilaJ ,t à l'abri du be- CÇar de faire les appointemens suivans, savoir: Laprairie, 11 d cembre,ccl c&1alo dnsk ilég, "les Mettrit e

soà pour4N lue tems. ou espérons que quelqu'un se . John M'Cnllum, êcuyer, pour être Commissaire pour
chargera d&e'tt bonne oentre. la Décision Sommaire des Petit(s Causes, dans et pour A V E N D; R E

A CE7!T.T31IPRIYLrRI7.- s

OMM ATIONS, Subpna, R gles de Cour, E4.
cutions, Saisies A rrêts, Saisies Gageries,a I'usage

des Messieurs les Greffiers des Comnissaire pouria
décision sommaire des petites Causes, Contrat de Vente,'
pour Messieurs. les Notaires, et Proc a Verbeaux de
Saisie pour Messieurs les Huissiers.

Laprairie, Il décembre, 1334.-

Dritas brwts ont ¢irculê depuis quelques jnum, rI-
lativmwent h la Chambre d'Assemblée; mas nous n'az

vbos ehtoe ru aued. nouveie positive, au imoment
e mettre notre fåuille souc presse. Pusieurs membres

ou ParlementProvlicil sont de retotr dans leur fbyers
t d* cette cirçnstanc <ni inferé que la Chairmbre était

-ptoroße,~ opf it dissoite d'elle-mêmne. Si cela est
ùIJ'u O savoni-,bu moins qu'avanSt de se séparer,

can-ropresetans ont pourvu aux m besin presans. du
pays, Le 7 Mars la Chambre a .renouvelle le bill

pe craer lnombre des passagers, en égardt la Ca-
ac46 da vaisseauk et la reception du rapport du Co-

suria quamntaine. Ellea 1aAusi coutinué la bill
pun le jsury .wles d6biteurs tinolvables, sur la qualifi-
~*odioa<e. de pa1i suries Cours dc Comnuissaire,

ri Somm>aire de petites Causes &c. &c.
Kouscroyaow que le bille sur I'êducation est aussi du

nsom*ç.hceMuÎuiut 6tâ renouvells- Mai, cummie
saicte avait besomind d'tre

zrevis t o èepl i que la Lagislature y ferait le'I
q titantespar ( 'nePe. Sla

.seat s4pigee pous devonAttepdre l'anneepro
piou r.lisernotre espoir.

*autreob aur ci lnos comptions
tde nos .putet. ou# voulous parler

t' oir un bureau d'enrégiste bent
dausi eb-que Comté nous n'entreront

la discssion de cet objet importar,
e anntp pe. Nous connatssow

ot¡efe mises en avant contrele prc.
gae dnaturea. être aitemeont rutees.

d eteS~I* os d. dire aujourd!hdique, parmi
les pa@slide1Canada est peutý-trele seul qui soit

*r4vle de utS¢ Intstitutionis.

la Seigneurie de la C, Sous l'Acte 3, t;ttillaume IV,
Chop. 34, conjoitement avec Merrti Hutclhkiss et
Joshua OdeUl, junr. écuyer, déjà nommès.

Joseph Power Bradley, icuyer, pour tre Procureur,
Solliciteur et Cnnseil daris toutes les Cours de Justice
de SaMajesteri cette Province.

, - · DECES. -.
Décéd X- A Montréa!, le a de ce mois, à l'iige de

7l ans M. JxAN NADEAuz ancien et respec.table citoyen
de cette vile.

-,A Grondines,- subitement, le 5, le Révérer.d Mes-
sire HoT nrT LAFrEthILLAD., Curé du lieu, igé--d*
près de 60,ans.

4 (ENDRE
A desconditions faciles un superbe ETALON de

emis, avantageusement connu parles 'bean.\
PoLaiNs qu'il a produit ceCH EVA L est igé de SEPT

ANS réunit toutes les qualitès - désirables dans mu4
ETaLnn, s'adreser àa L'ONFICE DE L'b.PAITR1AL pOUa

connitre les conditions qui seront asantageuses.
LI.aainec, 9 Mars, 1L35, .

r ES 'SONNIS, a. quile Sousigné a pr'te
~ -des LlR ESsnt istamment prces dè ks lui

aareiparvenr le (In~t gùq leur sera possible.

.. N. D, J. JA UM FNNE
Laptairie 19 F6mer, 1835.
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CE Journal se publie tous les JEUDis soir. Le prix de
l'abonnement est de TaorsT1IASTR a par ann.e, outre
les frais de poste, paable par trimestre et d'avance.
Ceux qui veulent discontinuer sont oblig6 d'en donne:
avis un mois avant leur semestre échu, et. payer leu
arrérager. -

:'On ne reçoit pas de souscriptions pour- meoias de irx
mois..

PRIX- DES NNONCS.

Six lignes et au-dessous s 6d.et pour ebaque inser-
'nsubséquente 7!d. <Ignés etau-dessour .44

de 10d. pour chacue insertion subséquente. 'Au-destes
te1ignes, 4d.jaripgne pour la pr'emière inseriun, t

id. pour, chaque ins'ertia>'subs quente'
- èFNous publier is les annonces qui'nous sronflt

adrés es, jusqu'à ce que- nous ayons reçu 'ordre di-
centinuer. ''- J


